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v) Revenu

Le cinquième critère d’analyse des variations démographiques retenu pour le sondage 
de 1989 est le revenu du ménage interrogé. Cette variable a été divisée en quatre 
tranches de revenu avant l’analyse : les ménages gagnant moins de 20 000 $, entre 20 000 
$ et 34 999 $, entre 35 000 $ et 59 999 $, et plus de 60 000 $. (Voir les tableaux El à 
E5 à l’annexe B.)

Parmi les tendances qui se dégagent en fonction des différents groupes de revenu, 
mentionnons que les personnes interrogées touchant moins de 20 000 $ par année sont 
les plus portées à dire que c’est en cas d’attaque surprise par l’Union soviétique contre 
l’Amérique du Nord, ou d’une invasion de l’Europe de l’Ouest par l’URSS que le recours 
aux armes nucléaires serait le plus probable. A l’autre extrémité du spectre, on trouve 
les ménages dont le revenu annuel dépasse 60 000 $ et qui sont les plus portés à penser 
que l’utilisation d’armes nucléaires par des terroristes ou des détraqués est improbable et 
qu’il y a très peu de risques pour que des conflits régionaux débouchent sur affrontement 
nucléaire entre les superpuissances. Les personnes dont le revenu est le plus élevé sont 
aussi plus enclines à penser que la coopération internationale va s’intensifier, tandis que 
les gens touchant des revenus plus faibles ont tendance à ne pas écarter la possibilité 
d’une guerre conventionnelle en Europe; ce sont aussi ceux qui, parmi les quatre 
catégories de revenu, ont le plus tendance à dire que la Guerre froide n’est pas finie.

Les menaces non militaires pour la paix les plus souvent citées par les répondants 
appartenant aux groupes des revenus les plus faibles sont la pauvreté et la faim dans le 
tiers-monde, la propagation des maladies à l’échelle internationale et les violations des 
droits de la personne.

En général, les enquêtés les plus nantis témoignent d’une attitude plus positive à 
l’égard des deux superpuissances. Ils sont portés à dire que l’URSS est satisfaite de son 
influence actuelle dans le monde et que les dirigeants américains et soviétiques souhaitent 
ensemble réaliser un véritable désarmement. Ils ont aussi plus tendance à penser que le 
Japon est bien placé pour régler les problèmes mondiaux contemporains et à dire que ces 
derniers temps, ils font plus confiance à l’URSS. Les gens plus pauvres, par contre, sont


